
A quoi reconnaît-on l’humanité en chaque homme ?
L’Humanité est souvent utilisée pour désigner l’espèce humaine dans son ensemble. Pourtant, le terme renvoie également à
une qualité attribuée à l’individu lui-même, celle de correspondre à certaines normes éthiques génériques. Cependant, quels
sont  les  critères  qui  définissent  cette  humanité  en  chaque  homme?  Est-elle  une  qualité  universelle,  partagée  par  tous  les
hominidés,  ou  une  caractéristique  individuelle  spécifique,  que  chacun  développe  à  son  propre  rythme?  Dans  un  monde  en
constante évolution, notre compréhension et reconnaissance de l’humanité chez l’homme évolue également. Pour aborder
cette question complexe, nous examinerons tout d’abord les différents critères qui définissent l’humanité en chaque individu,
avant de discuter  de la  nature universelle  ou individuelle  de cette qualité.  Enfin,  nous nous pencherons sur  l’évolution de la
compréhension et de la reconnaissance de l’humanité chez l’homme.

I Quels critères définissent l’humanité en chaque individu ?
L’humanité d’une personne peut être définie par ses capacités mentales et émotionnelles. Selon la perspective philosophique
de Descartes, l’homme se distingue des autres espèces par sa capacité à penser. Pour lui, la pensée est un critère essentiel qui
distingue l’homme des autres animaux. De plus, la capacité de ressentir des émotions est un autre critère clé qui confère à
l’homme son  humanité.  Les  émotions,  comme le  souligne  Aristote,  nous  donnent  une  perspective  du  monde  qui  est
distinctement humaine.

En outre, le langage et la société sont également deux critères essentiels pour définir l’humanité chez l’homme. Le langage,
comme le souligne Wittgenstein, nous permet de communiquer nos pensées et nos sentiments à autrui, ce qui est central à
notre humanité. En revanche, être un membre actif d’une société, comme le soutient Aristote, fait partie intégrante de notre
identité humaine. Il n’y a pas d’homme sans société.

II  L’humanité : une qualité universelle ou une caractéristique
individuelle ?
L’humanité peut-elle être considérée comme une qualité universelle, partagée par tous les membres de l’espèce humaine? Ou
est-elle plutôt une caractéristique individuelle, qui varie en fonction de la personne? Ce débat repose sur des perspectives
philosophiques divergentes.

Pour  certains,  comme  Rousseau,  l’humanité  est  une  qualité  universelle.  L’homme,  dans  son  état  de  nature,  est
fondamentalement bon : sa bonté nous renseigne sur notre humanité. Ainsi, pour Rousseau, l’humanité est une caractéristique
inhérente à tous les individus.

Cependant,  pour  d’autres  philosophes  comme Nietzsche,  l’humanité  n’est  pas  une  qualité  universelle,  mais  plutôt  une
caractéristique individuelle. Selon Nietzsche, les individus ne partagent pas tous la même humanité, car ils n’ont pas tous le
même  niveau  de  développement  moral  et  intellectuel.  En  effet,  il  existe  une  «  volonté  de  puissance  »  qui  différencie  les
individus les uns des autres et qui sculpte leur humanité individuelle.

III L’évolution de la compréhension et de la reconnaissance de
l’humanité chez l’homme
Au  fil  du  temps,  notre  compréhension  de  l’humanité  chez  l’homme  a  évolué  en  fonction  des  avancées  scientifiques,
technologiques, sociales et philosophiques. L’humanité d’une personne n’est plus seulement liée à ses capacités mentales et
émotionnelles, mais également à la manière dont elle choisit de vivre sa vie, comme le suggère Jean-Paul Sartre.

En outre, la reconnaissance de l’humanité chez l’homme a également connu un certain nombre de changements. Aux origines
de  notre  histoire,  la  reconnaissance  de  l’humanité  était  souvent  liée  à  la  naissance,  à  l’appartenance  à  une  certaine
communauté ou à une certaine race. Aujourd’hui, de nombreux penseurs soutiennent que l’humanité d’un individu n’est pas
déterminée par ces facteurs, mais plutôt par son comportement envers lui-même et les autres. Comme le dit Emmanuel Kant,
« Dans le royaume des fins, tout a soit un prix, soit une dignité. Ce qui a un prix peut être remplacé par quelque chose d’autre,
tandis que ce qui est au-dessus de tout prix et donc admet aucune équivalence, a une dignité. »
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Conclusion
En somme, déterminer sur quelle base l’humanité peut être reconnue chez l’homme reste une question complexe qui suscite
beaucoup de débats. D’une part, l’humanité peut être définie par des critères tels que la capacité de penser et de ressentir des
émotions, l’usage du langage et la participation à la société. D’autre part, l’humanité chez l’homme peut être perçue soit
comme une qualité universelle, communément partagée par tous, ou comme un caractéristique individuelle qui est propre à
chaque  individu.  En  outre,  notre  compréhension  et  notre  reconnaissance  de  l’humanité  a  évolué  au  fil  du  temps,  mettant
l’accent sur son comportement envers les autres.


